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REVUE DES ARMES SPECIALES
Supplement meosuel de la REVUE MILITAIRE SUISSE, n' 10 (1872).

QUELQUES REFLEXIONS Aü SUJET DD TRAIN D'ARTILLERIE SUISSE.

L'artillerie suisse presenle ä toul observateur attenlif et compelent,
un speclacle incomplet el anormal. Si, d'un cöte, nous possedons des
bouches k feu perfeclionnees ä la hauteur des plus recenles decou-
verles, si notre materiel de guerre laisse peu ä desirer sous Ie rapport

de la solidite el du fini, nous ne pouvons nous dissimuler que,
dans notre arlillerie, tout ce qui tient ä la traclion esl dans un elat
de complete inferiorite.

Gardons-nous, dans nos jugemenls, d'une severile decourageante,
aulant que de l'optimisme auquel nous sommes volontiers enclins;
comparons-nous non pas avec les armees permanentes dont nous ne
pourrons jamais alteindre la perfection, mais bien avec nous-memes
et avec ce que nous pouvons faire dans notre Situation exceptionnellc.

Miliciens pour lesquels le service militaire est l'exception et non la
regle, nous ne pouvons, officiers ou soldals, pretendre obtenir les
resultats que l'on est en droit d'exiger d'une armee de ligne.

S'il est possible de former en six semaines des recrues d'infanlerie
et meme d'artillerie, ce temps d'instruction est evidemment Irop court
pour la cavalerie et les soldals du train. Ces corps ne peuvent pas
s'improviser en si peu de temps, ä moins d'aplitudes loul ä fail
speciales chez les hommes qui les composent. On ne saurait, ä moins
d'injuslice flagrante, exiger pour les soldals du train, donl le service
esl, sans conlredit, le plus penible de toute l'armee, on ne saurait,
disons-nous, exiger un temps d'instruclion plus long, ou des cours de

repelilion plus frequents qu'on ne le fait pour leurs collegues les
canonniers.

D'un aulre cöte, en reflechissant que chaque soldal du train est
responsable d'un attelage represenlant une valeur d'au moins dix-huit
cents francs, que les chevaux demandenl une surveillance et des soins
conlinuels, qu'ils sont, dans le service de campagne, laisses pour ainsi
dire ä sa conscience, nous arriverons ä cette conclusion que, dans
notre armee de milices, le corps du Irain doil elre compose d'hommes

d'elite dans toute l'elendue du terme.
Les succes de l'artillerie prussienne dans la derniere guerre sont

dus autant k sa mobilile el ä la rapidite avec laquelle eile prenait ses
posilions, qu'ä la juslesse et ä Pefficacite de son lir. La mobilile de ce

corps depend uniquement de la qualile des attelages el des hoinmes
qui les conduisent, et personne ne contestera que, sans un bon Service

de traclion, la meilleure arlillerie de campagne est une arme im-
puissanle.

Nous avons dit plus haut que, gräce ä l'inlelligence, k l'activile
deployees depuis quelques annees par notre Direction federale, nos
bouches k feu el notre materiel sont au niveau des perfeclionnements
modernes.
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